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Luce Lefl     
     
     
  
    



Chère Luce, nous ne pouvions pas te 
laisser partir sans te rendre l’hommage 
que tu mérites.

Lors de ma première rencontre 
avec toi, j’ai été frappée par ta 
gentillesse, ton regard 
doux et apaisant, ton 
g r a n d c œ u r e t t a 
bienveillance. Cett

  
  
fi
   
  


Pour ceux qui ne te 
connaissent pas, tu peux 
sembler fragile, impres-
sion qui disparaît com-
plètement lorsque tu entres en 
action : qu’il s’agisse de monter une 
étagère dans les bureaux d’ADA, de 
préparer 300 desserts ou 25 quiches pour 
l’un de nos évènements, rien ne te fait 
peur et ton effi  

   


Nous avons travaillé main dans la main 
durant plus de 10 ans. Combien de fois 
m’as-tu soutenue, aidée, remotivée, en-
couragée ? Je n’ai pas tenu de comptes 
mais ADA n’en serait pas là aujourd’hui 
sans ton travail acharné et ton dévoue-
ment sans faille.

 


Tu as toujours été une travailleuse de 
l’ombre : sobre, réservée, ne te mett
                      

    
  
  
    



Il sera désormais com-
p l i q u é d e r e m p l i r 

toutes les tâches que 
tu accomplissais 

de main de maî-
tre : l’encodage 
d e s p i è c e s 
comptables, les 
démarches ad-
ministratives 
chronophages, 
l’organisation 
et la gestion de 

nos évènements, 
le publipostage 

de nos journaux, la 
récol te de fonds 

pour l’opération annu-
elle 11.11.11, l’envoi des 

att fi  
  
     


Humanité, éthique, engagement, con-
victions, générosité, autant de termes 
qui te défi   



J’ai la prétention de croire qu’au-delà de 
la collègue de travail, j’ai également eu 
la chance de gagner une amie : encore 
merci pour tout cela Madame la Prési-
dente et … bon vent !


Nathalie Rucquoy
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Merci Madame la Présidente !
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Il y a tout juste 6 ans, ADA répondait à 
l’appel du Service d’Evaluation Spéciale, 
le SES[1], qui souhaitait évaluer l’impact 
de 5 interventions fi 


 

ADA a posé sa candidature et son pro-
gramme LIVE a été retenu. 

Dans le cadre de cett 
    
    
     

fi

Pour le LIVE, le rapport fi 
     
      
  fl   
     
    
fi

Les évaluateurs ont également reconnu la 
qualité et l’effi



C’est quoi l’impact ?


Mesurer l’impact du LIVE revient à poser 
la question suivante : quels sont les 
changements signifi 
     
    
   fi


Habituellement, pour tenter de répondre 
à cett    
   
fi fi    
    



Démontrer l’attribution


Comment savoir si les changements 
observés sont uniquement att


ADA  

Sous la loupe des bailleurs

LIVE ou si des facteurs externes y contri-
buent ? Le cas échéant, comment peut-on

mesurer l’apport de chaque contribu-
teur ?


C’est là qu’une évaluation d’impact de-
vient intéressante pour ADA. En eff

   
 ff  
    
fi    
    
     ff
     
 fi
fi

   tt 
     

ff
fi


L’initiative du SES a ainsi légitimé la 
pertinence de notre approche holistique 
de sortie de la pauvreté, mais a éga-
lement prouvé l’effi  


 

Seul bémol : la dichotomie existant entre 
les bonnes intentions du SES (intérêt 
porté à la qualité et aux résultats) et les 
décisions budgétaires prises par des dé-
c ideurs po l i t iques qui semblent 
privilégier l’immobilisme à la qualité. 


[1] Le SES est un service d’évaluation externe, 
placé administrativement sous l’autorité du/de la 
Président(e) du Comité de Direction du SPF 
Aff   

    
tt
       ff 
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RWANDA  

ADA change la vie des plus vulnérables : C’est prouvé !

Les conclusions des évaluateurs mandatés par le Ministère de la Coopération au Déve-
loppement sont sans appel : notre programme LIVE[1] a eu un impact signifi

fi

Le projet LIVE, mis en œuvre par ADA et 
son partenaire local l’Aprojumap a fourni 
durant 5 ans (2017-2021) un soutien 
multidimensionnel à plus de 1 200 
familles d’agriculteurs de la Province du 
Sud du Rwanda. Ce programme, fi
     tt

   
    
  
   


     


   fi   
  

   
     



Manger plus et mieux


L’accès aux facteurs de production 
(terres, semences, engrais organique, 
bétail, outils, fruitiers, jardins potagers, 
…) et aux formations (agroécologie, agri-
élevage,…) ont permis d’augmenter et de 
diversifi   
   
fi
     

    
 ff 



La qualité des repas a également pro-
gressé : le nombre de groupes alimentai-
res consommés par les ménages est de 9 
(contre 2 en début de projet). La plupart 
de ces aliments (céréales, tubercules, 
légumineuses, légumes à feuilles vertes 
foncées, fruits et légumes) sont produits 
par les bénéfi  
      





Des groupes solidaires qui deviennent de véritables familles
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moindre quantité car ils doivent le plus 
souvent être achetés (viande, œufs, huile, 
poisson).  


Grâce aux séances de sensibilisation 
organisées par le projet, les bénéfi
   tt
     
    


Ils ont également reçu des formations et 
des appuis matériels dans les domaines 
de la santé et de l’hygiène de base. Toutes 
les familles LIVE possèdent aujourd’hui 
une carte de mutuelle, des latrines, des 
lave-mains, des tables de séchage pour la 
vaisselle et 34 bornes-fontaines ont été 
construites afi    



Solidarité et bien-être


Le LIVE a rassemblé les bénéfi
    
                        
   
  
   

    
   
    


Dans le même ordre d’idées, les 
bénéfi   

     
    



Le rapport note aussi une forte évolution 
du niveau de savoir-être des bénéfi
 tt    
 tt  
  

      


Aujourd’hui, plus de 80 % des bénéfi
    
       



Situation économique et résilience


Grâce au LIVE, les ménages bénéfi
   
  
    
fi    
    



Le rapport fi  
fi


     



©
 C

hr
is

 W
ei

ne
r



Ils sont, aujourd’hui, plus résilients face 
aux chocs et se sont sentis relativement 
moins impactés par la crise du COVID-19 
que le groupe de comparaison. Ils rap-
portent avoir utilisé leurs économies et 
leur accès au crédit pour faire face à la 
crise, alors que les non-bénéfi
    
tt


CQFD 


Beaucoup d’ONGs ciblent les personnes 
très pauvres, mais peu d’entre elles pren-
nent les plus vulnérables comme bénéfi
     
  


L’appui multidimensionnel (matériel, for-
mation et soutien psychosocial) du LIVE 
intervient simultanément dans les sphères 
productive (agriculture, élevage et AGR) et 
privée (hygiène, alimentation, etc.) des bé-
néfi    
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Environnement

Le rapport d’évaluation d’impact souligne 
les résultats positifs enregistrés en matière 
de lutte contre le changement climatique et 
la dégradation des sols. En effet, le LIVE a 
contribué à la conservation, l’optimisation et 
la protection des sols et de l’eau grâce à la 
mise en place de techniques agro-éco-
logiques (lutte anti-érosive, biopesticides, 
engrais organique,..) 

 

L’utilisation de données satellitaires montre 
que les villages LIVE sont plus résilients aux 
fortes intempéries que les autres villages non 
bénéficiaires. La couverture végétale à la 
suite de fortes intempéries est significa-
tivement plus élevée dans les villages LIVE 
que dans les villages de comparaison.  


Genre

 


Le pouvoir de décision des femmes au sein 
du ménage mais aussi au sein de la com-
munauté a significativement augmenté grâce 
au LIVE. 

Les équipes du LIVE ont sensibilisé les bé-
néficiaires à l’égalité des genres et à l’auto-
nomisation des femmes en abordant des 
sujets tels que la valorisation du travail des 
femmes, le droit de disposer librement des 
revenus qu'elles génèrent, l’encouragement 
au leadership, la lutte contre les violences 
faites aux femmes, etc. En outre, le LIVE a 
mis en œuvre des formations qui encoura-
gent une complémentarité entre les membres 
de la famille dans la production agricole et 
dans la gestion concertée de l’utilisation des 
récoltes et de l’épargne. 


Des solutions facilement réplicables

 


Pour atteindre le plus de ménages possible 
avec les ressources disponibles, ADA-
APROJUMAP ont proposé des solutions 
faciles à imiter sur le plan technique, ce qui a 
permis aux ménages voisins non soutenus 
directement par le LIVE de bénéficier 
indirectement du projet. Selon les enquêtes 
de fin de projet, ce sont plus de 6700 mé-
nages qui ont bénéficié du rayonnement du 
LIVE, soit un impact sur 5,5 voisins par 
bénéficiaire direct !


Un enquêteur évalue l’impact du LIVE auprès d’une bénéficiaire

[1] Lutte Intégrée contre la Vulnérabilité et l’Exclusion, programme mené entre 2017 et 2021 par ADA et son partenaire local 
Aprojumap et financé par la Direction Générale Coopération au développement et Aide humanitaire belge (DGD). 

[2] Période qui se situe entre deux récoltes et qui peut être source de famine sévère lorsque les ménages ont entièrement 
consommé les stocks de la récolte précédente) : en 2017, ils n’étaient que 2%.
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Un humaniste militant

Didier a quitté le Rwan-

da lors de l’accession du 
pays à l’Indépendance, en 

1962.

 Il poursuivra sa carrière au ministère des 
Affaires économiques, mais le pays des 
mille collines ne cessera jamais de 
l’habiter. Cette passion, ainsi que sa 
volonté d’aider la jeune république, 
seront à l’origine de la création de l’Asso-
ciation Belgique Rwanda (rebaptisée 
ADA en 2010). Il en sera le premier 
Secrétaire général, poste qu’il occupera 
jusqu’en 1995. C’est lui qui assurera la 
gestion quotidienne de l’ABR durant près 
de 30 ans et il en restera Administrateur 
jusqu’en 2015. 


Des infirmières au Rwanda

Dès 1980, Didier donne cours de droit à 
l’école d’infirmières Ste-Anne, à Bru-
xelles. C’est en côtoyant ces jeunes fem-
mes passionnées par leur futur métier 
qu’une idée folle germe en lui : envoyer 
des étudiantes fraîchement diplômées au 
Rwanda pour un stage de deux mois 
dans des dispensaires dirigés par du 
personnel médical autochtone.

Entre 1985 et 1991, date à laquelle le 
projet s’arrête car le pays, en guerre, de-
vient trop dangereux, Didier Coppieters 
accompagnera 62 d’entre elles au Rwan-
da.


« Nos infirmières se sont mises à l’école de 
l’Afrique, commentait-il. Vaccinations, accou-
chements, protection maternelle et infantile, 
soins aux brûlures et aux diverses pathologies 
tropicales, formation d’aides soignantes,…


IN MEMORIAM


De centres nutritionnels en centres hospita-
liers, elles ont découvert et partagé les mille 
réalités humaines des Rwandais. »


Cherchez la femme

Ce projet n’aurait sans doute jamais vu le 
jour sans le soutien de l’épouse de Didier. 
Femme de tête, de cœur et artiste peintre, 
Colette l’a accompagné au gré de toutes 
ses aventures rwandaises.


Dès son engagement en politique en 
1976, il semble essentiel à l’ancienne con-
seillère PSC de conscientiser la popula-
tion aux problèmes de la Solidarité mon-
diale. Lors d’un conseil communal, elle 
lance l’idée d’une aide financière qui 
permettrait de soutenir un projet de 
coopération au développement. La Com-
mission consultative du Tiers Monde 
verra le jour en octobre 1977 (actuelle-
ment Conseil de Coopération au Déve-
loppement de Waterloo/CCDW) qui, 
depuis 34 ans, se voit verser annu-
ellement un subside communal de 7.000 € 
(180.000 francs belges, au départ) afin de 
financer un projet de coopération éma-
nant d’habitants de Waterloo. 


Didier et Colette formaient ce qu’on ap-
pelle communément un « beau couple » 
et ce, depuis plus de 60 ans. Aujourd’hui, 
mes pensées vont à Colette car l’absence 
de Didier, si profondément gentil et 
respectueux des autres, doit laisser un 
vide incommensurable.


Nathalie Rucquoy


C’est avec une profonde tristesse que nous avons appris le décès de 
Didier Coppieters t’Wallant, l’un des fondateurs de notre ONG. Nous 
présentons toutes nos condoléances à son épouse, Colette, ainsi qu’à 
toute sa famille.




Soutenez nos actions

1 € de don = 5 € pour nos projets.


Vos dons sont valorisés et multipliés 
grâce à l’effet « levier » qu’offre la formule 
de cofinancement des bailleurs de fonds 
tels que la DGD, la Région wallonne ou la 
C o m m i s s i o n e u r o p é e n n e . Au t o -
Développement Afrique vous garantit que, 
sur base annuelle, au moins 80% de ses 
revenus sont directement attribués à ses 
projets de développement.


Compte : BE 12 0689 4543 6492


Vous êtes convaincu(e) par nos actions ?

Pour nous assurer votre soutien à long 
terme quel que soit le montant de votre 
don, nous vous invitons à choisir la 
formule de l’ordre permanent. De plus, 
les dons qui, au total, s’élèvent à un 
minimum de 40€ dans le courant de la 
même année sont déductibles fisca-
lement.

Je désire recevoir la newsletter

de l’asbl « Auto-développement Afrique ».


Envoyez ce message à info@ada-zoa.org

pour recevoir régulièrement par e-mail les 

informations sur les actions de notre 
association.


Trimestriel « Nouvelles de A.D.A. »

Rue Driesbos 32 - 1640 Rhode -St Genèse

Téléphone : 02 540 80 22

E-mail : info@ada-zoa.org

www.ada-zoa.org


IBAN  BE 12 0689 4543 6492 

BIC    GKCCBEB
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